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À LIRE
- LE CATALOGUE  DE L’EXPOSITION DU GRAND 
PALAIS, éd. RMN/Grand Palais (320 pp., 49 €).
- LE HORS-SÉRIE de « Connaissance des Arts » 
consacré à Kupka (n° 799, 68 pp., 9,50 €).
- LE CATALOGUE DE L’EXPOSITION DU CENTRE 
POMPIDOU, éd. Centre Pompidou (45 €).
- LE HORS-SÉRIE de « Connaissance des Arts » 
consacré à l’avant-garde russe à Vitebsk 
(n° 800, 68 pp., 9,50 €).
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À VOIR
HHH « KUPKA, PIONNIER DE 
L’ABSTRACTION », Grand Palais, av. du 
Général-Eisenhower, 75008 Paris, 01 44 13 17 17, 
www.grandpalais.fr du 21 mars au 30 juillet.

HHH « CHAGALL, LISSITZKY, MALÉVITCH. 
L’AVANT-GARDE RUSSE À VITEBSK (1918-
1922) », Musée national d’art moderne- 
Centre Pompidou, 01 44 78 12 33, www.
centrepompidou.fr du 28 mars au 16 juillet.

HH « L’AVANT-GARDE HONGROISE À LA 
GALERIE DER STURM 1913-1932 » à la galerie 
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 CONNAISSANCEDESARTS.COM 

PREMIER MUSÉE D’ART MODERNE
Dès l’origine, Chagall avait prévu 
d’adjoindre à son école un musée 
destiné à l’édification des artistes  
et du peuple. En 1919, il obtient du  
Fonds artistique de l’État des tableaux 
d’artistes contemporains (ill. : Olga 
Rozanova, Nature morte aux tomates, 
1910, h/t, 70,2 × 88,8 cm.©Saint- 
Pétersbourg, Musée russe) pour une 
exposition manifeste rassemblant  
deux cent quarante œuvres de toutes 
tendances. Après ce manifeste, le musée 
ouvre ses portes à l’été 1920 dans les 
locaux de l’école. Pour la première fois, 
un musée est dédié à l’art moderne 
entendu comme mouvement historique, 
bien avant Lodz et New York. Ainsi,  
on retrouve à Vitebsk tous les courants,  
du réalisme et de l’impressionnisme à 
l’abstraction, en passant par le cubisme 
et le futurisme. En 1921, Alexander 
Romm, qui dirige le musée, fait état de 
cent vingt tableaux. Hélas, l’expérience 
sera de courte durée. Dès 1925, 
l’ensemble a été dispersé pour partie 
dans d’autres musées soviétiques.  
Et l’oubli a recouvert cette aventure 
exemplaire. J.-F. L.

célèbre Carré noir. C’est l’acte de naissance 
du suprématisme, véritable philosophie née 
des méditations esthétiques de l’artiste, une 
vision du monde à laquelle il entend conver-
tir ses semblables. Cette vocation évangélisa-
trice passe non seulement par des traités et 
des manifestes, parfois obscurs, mais aussi 
par une intense activité pédagogique. À 
l’École de Vitebsk, il fonde le groupe Uno-
vis (Affirmation du nouveau en art), autour 
duquel il fédère les élèves et les professeurs 
partisans du suprématisme. L’activisme de 
Malévitch provoque bientôt une scission 
au sein de l’école, et entraîne en juin 1920 
le départ de Chagall, qui moquera plus tard 
le « mysticisme “suprématique” » de son 
confrère.

Transformer le monde réel
Malévitch envisage la transformation du 
monde réel par les voies de l’art. Ainsi, ses 
disciples conçoivent affiches, revues, ban-
deroles, enseignes de boutiques et cartes 
d’alimentation, ou encore des décors pour 
les fêtes et les spectacles. Et l’on voit fleurir 
carrés, cercles et rectangles de couleur sur 
les tramways et les façades. Puis l’Unovis 
organise la dissémination de ses thèses et de 
ses travaux dans le pays. Mais l’expérience 
tourne court. Après la fin de la guerre civile 
en 1921, les autorités organisent la reprise en 
main idéologique : critiques de l’art abstrait, 
puis suppression des budgets. Désormais, le 
constructivisme, qui veut mettre l’art et la 
technique au service de la production, tient 
provisoirement le haut du pavé et s’inscrit 
dans une vaste internationale, dont le centre 
se situe au Bauhaus, une autre école pion-
nière promise à une postérité plus brillante 
que l’institution de Vitebsk.

À droite František Kupka, 
Amorpha. Fugue en deux 

couleurs, 1912, h/t, 211 x 220 cm 
©NATIONAL GALLERY IN PRAGUE 2017. 

Exposée au Grand Palais.

Le Minotaure, 2, rue des Beaux-Arts, 75006 
Paris, 01 43 54 62 93, galerieleminotaure.net  
et à la galerie Alain Le Gaillard, 19, rue 
Mazarine, 75006 Paris, 01 43 26 25 35, www.
alainlegaillard.com du 15 mars au 12 mai.
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